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N l'y lira H« it ctrrito 
A BOXniAIZ 

t(u>c* de Croix, ayuiit dévluré vouloir impu' 
6W 10 % sur le« rtrcelU« bniU» t\ 10 % 
sur lua i)illt'ifl do faveiu-, il a éU dt^cIdA de 
ne |>as dgnnvT suito au prujul d« Urajutur- 
aialiun du VMudruuie de Qurbieux i-a toro- 
drome. 

U n'y aura duuc pai d6 corrida de Muerte 

lu nari eiupoisomié 
par sa feinne 

ä Avion 
tfevMt Ui Cour d'Assisas du Pas-de- 

La Cour d'AssiAe« du Pas-de-Calais s'ast 
oocupée hier de lu titu grav^ (tOaire que vol- 
ci : 
Le 5 BOTftinbre 1911,AugU8lß Tlrtaine^poux 

(le Marie Crc|)iii, sans prvfeasiuD, aemeu- 
caiil 4 Avion, mourut aprta pluflicui'« jüuxs 
de sDulTrance. Sa tcvniic, dit l'acte d'acuBti- 
lion, lui avait fnit absurbir de Vi^ncxàc. 

Il sétail niariii en I89fi, ï Miiyenncville.Sti 
rcjiiriie qui pRfMflit pour très l^(i*re iivunt 
aun mariage [ie »'«-Uil pas assagie. Luin d<^' 
là. Elle nuurriaaait & t'endmit d« aoa ma- 
ri une vèrilabie haine, un lUIÜ, aU« avait 
lait purt a un« itiiiie de aon iJit4;iitton de se 
da^liarraaaer de sou époux. Dans ca but, elle 
ü eUul procuré du poiuun. 

I^ti iévri^r lUll, le luéniigc viût liabitar 
Avion. Le mari obtint un emploi au d^pöt 
de la Compagnie du Cherom de /er du Nord. 
La [enime prit un amant... 

Id' 31 oclobr« dernier, Auguste Tlrtouii*, 
ä<>nt la tsaiilé «tail bonne, se rendit comme 
dVtubitude au travail, à aix heun» do ma- 
tin, ei quitta le dâpôt v«rs onxa tieur«« et 
deniie. Après a'Ure arrêta i|uelqufis inshutlé 
dans un cabaret, Dû il n'avait pris qu'une 
ctii'pe de bière, il arriva chez lui avant mi- 
di. 

Il .se mit & table dL-va.it une ussiutte de 
61'Upc qui (uf avait étéMPVte, mais dès qu'il 
l'i'iU inangee, il lut prie de viulonta vnniisee- 
monts et ne put conUiUier sun rt^pas. Une 
heure après, son vtaugr était dèlait; U éprou- 
vait des sensations de brUlum a l'cslomac 
et «ds ojilraill»^ ei J1 vomit a maintes mpn- 
W9 au cours du travail, interrMnpu a cha- 
que instant et qu'il (ui fore« dahandoiuier 
Pentrè ches lui, il »alita pour lie plue se rc- 
lever- 

Laccusée iffeclait de ne pas se rendre 
con>i)te d*» 1« gravité de i'Mai de son mari. 
Bll« le laissa seul loule ta jounri« du lende- 
iiiiiin. 

Kn dépit des conseils qu'un lui dunaa. elle 
ftllcndil deui joiuB pour (aire vtnir un iné- 
deciii, luquul cmt pouvoir ullj'ibuer k une 
onse 'dapjieiidititc le m-il inyatiiricux qui 
minait Tirlaine. Bn vain, ce praticien, in- 
quiet, i-aclaina-uü la coosuitalion d'un cun- 
frère ; La teumie Tirlaine roùki sourde & sa 
danuiDdo, et contiuiremcnt aux prescrtp- 
lioiis furmellcfl du modi-cin, olle fll absni-ber 
À son mari, que !a fièvre altéruit, une bois- 
Bon sjspcelc qui aggrava encore son Mal : 
•»J* lui 1*——- ca uu N vouL tant pis s il cre- 

Jortuiié. dont la corps «ail en fe», if" ""» 
eJJiln.iiné U'uw rorl,A tl.se <lVai.-ilo->no. 

Tiriaine mourut le 5 novemljre. à une tieu- 
rc du malin ; i. g-ll *t»it mot *;" '!f f'"» 
Wt.j'aarate été plus heurctsot., telle lut de U 
purl de sa veuve son oraison (uiiebre. 

L'iiwuète niiniitl9u«e, S laquell.' doiuiôiviil 
lie» lee circoiialance« de cette mort suapec- 
le lut suivie da l'eihumutlon et de 1 autoMie 
du OTlTis qui 'ut pi»l»I>*i, 1« «lanvior der- 
nier ^riedocliröä»«";, nAecinlfikn.- 
ic (JM oféi-aUou i».rm:î de leje'er. d "ne 
toçon absolue, ccmnic cause du dteèf^la 
niiilünllc d'oriauio appcndicnlaire diaffio«; 
Cqiié par le m&lecin traitant, et aulons« a 
päiaar qui Tirlaine aurait jucconiM i 1 nD- 
ioiMlion d'ujie subiUincc touque 

lis viseéiva turent prélevés et nnnlS'Bt«, 
«•l la conclusion de» cuperU lui que Tirtame 
*lail Uli n a la suite de l'ingc«ion d une dose 
massive d'atide arsôiueux. 

Lacciisée Mu.ie Crepin 'ut nimiédiuleme- 
ment eJTèt*e. 

Le luit que Tirtnin« n priorité les pn- 
Bllcrs   symptômes    da   iViipoisomienlonl, 

aprte »yoir aiwurbé, i« 31 ootubre, 1» bouil- 
lon servi par sa fufniDd, sst la preuv« UHIM- 
culablu de la cujpaifillté da cuU«^^ 

Les dsbats ont et« Hiouvemeu(«s. La ittUe 
d audJAnce était comble. 

L'wsetia^ a lié MS r-'tnbi^ff ; 4 Uaiu re- 
\i\K» ells est tanibôs en proit a ma crise 
Qtrveutfs «I les deu., lois i'audiance a MA i» 
tsrrunoijue. 

La vei-dict ne s«ra rendu que trie taM. 

UN TERRASSIER 
mt faire t)oire luTitrioIUoiisÉ 

IL LA BRULE OnnVBMEin 
A Méricuurt-aoiid-Lena, rSalQe un laux 

ménage composa de Félix Tlioco, ^ aaB, 
Lerrossier, sujet beige, et d'Kliü« Plujneut, 
38 uiia. ijk femms, mère de quatre ea/aotK, 
vil avec Tlioen depuis 7 uns Trois bàbéa 
3uot venuä gi-useirla Caimll«. L« bon au:card 
lie rÈtfne pas entre le I»elge et aon aiuie bien 
qu'ils se soient voloaluircment unis. Ltium- 
Liie a^t juloux, U 1« montra déjft uu cours de 
plusieui's acèn««, 

'VcixIreiH nidlln, comme il avait à tâucber 
uii cumyle ^luur des travaux de terraase- 
iiient chez M, Poneet à Laos, il obligea son 
i.mio, sous la menace du couteau, à l'uc- 
comi>ugner. U ncliela du vilriol clitu un dro- 
^u'sle du boulevard des Ecole«, sous pré- 
texte de nettoyages & (aire. En sortant du 
(ii.tgusin il dit & 3011 uinie : >' Le contenu de 
cette bouteille est destiné h. tun amant. 
Le séjour k Lea» se passa, cependant, sans 
incident. Après diveröcs emplettes, le cou- 
ple, vers midi, se dirigeait à travers champs 
d I côté de la Fosse N" il des Mines de Cour 
rièrea ä Harnes. Thoen s'arrêta, il sortit son 
coutauu, cassa, d'un coup sec de la lama, le 
goulot de la l)oiiti>ille et a'élontja comme un 
furiaujt sur Elise Plament en criant : H Je 
vais t'empoisunner et me «uidder ensuit«. •' 
La inalheureuse implora, en vain, aon par- 
don ' elle se dObnttit cherchant surtout à se 
protéger las yeii.v. EJIe ferma la bouche e! 
évita gr&ce à des cfforU aurhwmtjns, d'être 
trop atteinte fi la f;i( e par le liquide corrosif. 
lîlle fut cependant at'^rieusement brûlée iiu 
btus gauche. '< Je le défends de bouger de 
le », hurla la brute, d'un air menaçant U 
Iiirtît. 

Ha victime, en se dissimulant derrière des 
réy>Ites. courut iii*iu'aii rabarel Baron, rou- 
te nationale, où elle arriva exltnuôe, pleine 
de sang. 

On la dévêtit. Mme Baron lui lava la face 
el le bras è plusieurs reprises. Elle lui prêta 
un cors'i^ car celui que la mslbeureuse por- 
tail avait été rongé oar le vitriol ; des pre- 
miers soins lui furent donnés. 

Lea geodaimpü Arbooiiier cl Sachy ont ou- 
vert une eiiqiifrto. Us recherchent Thoen 
dont on a perdn la piste- 

LES   GREVES 
A Eonbalz 

ta grève des dmibleuses de la filature Dn- 
ïin-Motte, boulev/ird de Fourmies, prendra 
lin ce mutin, sjtlbtaclion ayant été accordée 
par les patrons. 

CONSEIL MUNICIPAL 
Le Conseil municipal a tena, vendredi 

3cnr, une réunion extraordinaire. Si l'ordre 
du jour cumportmt de nombreuses questions, 
aucune d'elles cependant h'oftrait un inté- 
rêt t>icn palpitant. 

Cctt« séance ne s est ouverte qu^ nC«f 
heurts et demie, les conseiUres ayant   au- 
Furavant tenu une longue réunion privée où 
on discuta, paralt-ll, ta question du d^an- 

Ecleiiient et où l'uo parla des accidenta sur- 
venu» A la Nouvelle Bourse de Commerce. 

S'était fait excuser : M. Gossart. 
Le procès-verbal de Ift précédente réunion 

ayant Hé adopté sans observation, on pas- 
se lA l'ordre du jour. 

« MoiH sauvé d<« eaux S 
M.   le Muiie fuit tout d'abord connaître 

4ueB rtcoanaijMMr J» 
mai pèrs, l'éiaiiMM aetif 
n't la nom & me dm roet àg tM». M 
[rinii-, née Bavid d'Anfin, •uMHV à 
un groupe d« »arbre n   MMii warn 
«eux », du ecolpteur Alm—r, EtpUfM ré- 
duite de lu p-aoda OMivr* «^Mé« «i IWl à 
Paria. 

klBvttb 

MM. Ciépy .Sûlnt-Légw, Oïutel Oupùû- 
oheUe et Parmentler aoDt élua nfMiift^K^ du 
Conseil d'administration d« la Cftüita dîE 
Chômage. 

8«b\«BtlQav 
L« Conwil alloue WH MmM it* LSflD fr. 

ù, l'AaaoctaUoQ des tectmiaiuu et higéàmt- 
\m municipaux qui. du H aa % aclubn, 
tiendra un euii^ies & Lille, at una «miqiM 
de deux centa naitca h l'Union des Travail- 
leurs du B&tiinnat. 

11 vote ègalemant una sottiiu da UI0 fr. 
P'iUr r^raotuiD, & SakiL-AuAiivauc-Aira 9iÊtà> 
se], d'un monument au g6aAr»i ColmoM. ob^ 
d'élal-muiur du 1er conw d'armé^ tua k 
ncischoTfen. et qui, la » mai 1888« avait 
é[i(itisé Mlle Kuhinianii, (UU du pr^aMant d« 
lu t;hambre de Commerce. 

Une aonmie de 1.51)0 fr. est accordàe k la 
Suciél* d'Horttcttitnr« d« Nord, qtri organise, 
m mois de nowmbra prochain, au Palais 
Hameau, une expoaitiou de chrysantSèntca, 
fleurs de saiaon, etc. 

Les caaaux diigapewl d^ aMWdaea atleun 
L'admiiiialratiua muntdpala   s'eat   enfin 

rendu cumpl« que lea canaux JatÉii 
la ville de Lille dégagent   des   miKTaisea 
odeurfl. 

En certains endroita, dit M. 1« Moira dans 
un rapport, les vases sont & peio« couvertes 
par les eaux. De ce fait, lea aqueducs de la 
ville qui se déversent dans ces canaux a'eo- 
vttsem eu.<(-memes tréa rapidement 

Cour remédier ft cette eiiualion, le Curage 
ded eaimux intérieurs el égoula s'impose. U 
tst d autant pJua urgent e\i ce qui concerne 
nutammint te» canaux dècouverla encore en 
partie que nous soonnea ä la veille des gran* 
Je» ohaJsura et que 1 hygitea de la viUa pour- 
ruit en auulfrir ai des maaurea spéciuleB o'é- 
ttiient pas pruwia d'urgence. 

Le service des travaux va procéder im- 
médiatamaiU au curage de» canaux inté- 
rieurs, en y affectant la tolalilé du reliquat 
dtBporal)Je sur le crédit prévu k l'article 75 
du budget ordinaire. Les travaux serpnt 
exécutés par l'entrepreneur adjudicatail*e 
aux prix et oondittons de son marché. 

Il en résultera que lea aqueducs et égodta 
qui constituent les affluents directs des ca- 
naux resteraient envasés feute de crédit, 
ulora que leur mise en étal aat Ôgafemant 
des plus urgentes. Noua avons donc jugé 
utile de dresser un programme spécial dea 
travaux de cui'aga & exécuter '\'\t^t cas 
éguQls, le montant s'en éleva k W.QO0 te 

Le crédit demundé est volé. 
La question est renvoyée k la commission 

des travaux. 

Pour la péfhrtlon â» noa nnticf 
Après avoir ouvert un crédit de 690 tr. 

pour la cuiistruttion d'une passerelle sur le 
canal de 1Q Haule-Deille, au lieu dit le Ma- 
ruis-de-Lomme, le Consatl àMAe d'autoriser 
la Compagnie den tramways k Iranapurisr, 
rue Abelard, le déptU iuatallA au paaaage à 

!iiu de la porte d'Arraa. 
vote également la résolution d'élargir la 

rue Dupetit-Thouara, et énul un avis favo- 
nible il la pétitiiMi émaoant de l'Automobile- 
Club de France et lendant à obtenir de l'Etat 
1(1 réfection coniplùto et l'entretien d« nos 
voûtes nationales. 

A la porte de ToimBl 
A une demande de M. Dupunctielle, qui 

réclame t'elorgisaement de la rue Puntanoy, 
M. le Maire réplique que la ville ne peut 
actuellement reuliaer cette quesCloa Par 
cuntre, il fait cornallre qu'on s'occupera de 
ruargtswment de larrom der Tfränna-fllnv 
uns proCtreJne séanca 

Le Palais dea   Iteaax-\rts   sera   onveri   I« 
lundi 

A propos d'un crédit pour la chauffage au 
Palais des Beaux-Arts, M. Gobert demande 
^ue le Pftiajs soit ouvert le lundi, jour où les 
'■trnngers viennent surtout à LilteL 

M. Wauqnler déclare que l'administration 
municipal« aest déjà préoccupée de la que»- 
tion et qu'elle a notamment décidé de lais- 
ser le Palais ouvert Ips lendemains des 
grandes fêtes organisées à une. 

A l'Ecole Baggio 
Le Conseil désignant les membres du Con- 

seil de perfectionnement de l'Ecole Bacfil^ 
Ü nommé MM. Duponchellc, conseiller munl- 

Ipal ; Codron, ingénieur ; Mouchel, ingé- 
nieur ; Marc, oonstructeur ; Faeq-Utlsl, fa- 
ricant de meubles ; Meynier, ingénieur 

Cunseii. 
Crédite supplémentaires 

Ayant renvoyé k la commission des finan-l 
ces le budget supplémentaire pour 1912, lel 

9-UOO j|- iMtr iSnijiMiMlluidw alü^äi « 
de -i.w fr. pour l'EabÛlemfnl dea nMtaïs l^ 
de 7.800 fr. ôour la transQûrt dec mÀudefl £L 
l-hdpital i da &.M»b. MuHiM fawnau> éco- 
numi(|uea ; de l.Wê av paur le» foirea aux 
dbwHHw i de W.«É» fir. pour I'MBiatam & 
dMuclh. 

L' 
Au moment o<l la Cûns^ eat 

.donner son avis eut le crédit st 
r^ destiné k rasaigcncp A domidfe M. Oc 
beri aéiunne de la   Djro0waiao adtvxui^ 
des dfepnises que cette aavaCnu occasion- 
ne, 

R demande s'il ne uvail pu possible 
de diminuer deiti d^enaes en prooédimt à 
une mlnulieufl« rfrrnton dw doasiers des ti- 
tulairea. 
■- UèfBDteMt tiuH^u« qua li laa dépen- 

ses deviennaM td* ^urdaa, la éwùav M aat 
A la loi qui a éM mal faila 

— S il sst éUflanl^ a'écrie-t^ aMttaaefaiwe- 
meot, de voiw des   Ibia   sodalis. il aarait 
plta élégant de voteil la solution... 

Amtcallooa de penaloDa 
Dei pensions sont en outra votées à M. An- 

dré UofuueE, cadrât aux aapeura-pvmpiera, 
300 fr. ; ä M. Arttiar Deaaiat, employ« d'oc- 
troi, -M, lt., plua une gratification da -tOO fr. : 
M. Carpesliér PkWgMa, agent ds police, 
4*2 fr, ; ä M. FJorim«nd Fray, chel de bu- 
reau, 7t7 fr. ; k MM. Francois Mabroit. 300 
francs ; Alfred Uotlar, Ü50 tr. ; J.-D. Accou, 
300 fr. ; Gustave UugéUx, 250 fr. 

Lue somme da LOOO fr. ^t anlin allouée 
k M. Rouasuiinac, commissAue d« police, ad- 
mis k la retraite. 

M. Ducaaid préaenl«, k propos de la peu* 
aion de M Fray, qiMiques oba«rvatton». 

M. Pray étant appelé k diriger les bureaux 
da la mairie de Rcuiliaix, je m'éLoone, dit 
U. Uucostel, qu'on lui accorde une pension. 
Si M. Fray se rend à Houbaix, U n'est donc 
pas malade, et en ca Cus nous na s 
pas tenus k lui cdlouer une retraite. 

H. Braeker«; d'HUflo.qoi préside à ce mo- 
ment, avfint fuit connaître ijue la retraite de 
M. l'iay M été étaWia enTPrtu de l'urt. 7 du 
règlement et d'aprèa un iupport de M. 
dooeur Verhaegfae, lea conseillera sont ap- 
pelle k ae pi-oooncer pour ou contre lä-ltqiv 
datioit 

(Juatorza volent pour, onze contra; 
La téléphone au bubourg da 
Le Conseil ranvoie eimuite a la Commia- 

aion des travaux le projet d installation d'un 
téléphone au faubourg de Oéthune, dmia la 
loge du concierge de M. Cornells, borticul- 
lanr. 

Il autorise l'ouverture d'une roc donnant 
accès & la rue de Marquillies et décide qu'u- 
ne concession gratuite de 15 ans sera tulec- 
tée & la sépulture de M. Florimood Uaets, 
lue dons un récent combat au Maroo. 
Lo tarif de l'octroi. — Una u 

modificatloa » 
En tin de séance le Conseil a enlendu un 

long rapport de M. Vuldeliévre sur la revi- 
aioii du réglemenl et du luiif dt: roctroi k ap- 
pliquer eu janvier tUlX 

Un deviUB oa quu ce document peut comr 
porter. 

Paiiunl au nom de la commission spéciale 
I l'ootroi, hr. Valdeliëvre ne diwmule 

d'ailleurs pas i|ue c'est dans la bul d« trou- 
ver da nouvelles roesaurcea qu'il a éité ré- 
digé. 

Les poules et les poulets paieront doréna- 
ant 0 fr. 25. Lea saumons et thona trais, 

esturgeons, clbula, turbots, barbuea, truites, 
homards, langouates et écrevissea, bars, eo- 
!os et surmulets seront taxés ä 0 fr. tà le 
kilo i les melons ^erout joumis à une taxe de 
5 fr. les fOO kilos ; la gtuce Ä rafraîchir à 
une taxe de 1 fr. les 100 kiloa. 

Seront -'gaiement taxés   ou   paieront un 

noa co^toyau 
prodott (morte Deal 
,ae yrenuère aé^saail 
Btryer laa maiwdU. 

On parle de H vte (tik«; l'AcrWUi mala 
I n est i^ lir moven^ la dlntauiar r 
m ta wn et à. otn ai^H'ttm, ad- 

joiot aux financ^. soai f aecora ooitr BOB- 
taolr h JmrtlfleaRän A cette taz& 

II. âHMéer. — Mais il faudra albrs ffdra 
payer ceux uiri font leur glace eux-mêmes. 

là iMBaaliff. — Je dMiaartB   91e   cette 
inoatlon 90» rwivoy** S une 1 
;en attendaat qu» 1^ mwMpid 
de pluf amules renàeignemaôts. 

M. le Mafa«.. -v Ü- taiti aiéer des ressour- 
ces BûHV^laa. 31 ww u* vowlai ^aa les 
créer, ne me demandes oaa de dépenaea. 

Mtae aux TQIT, la fexff est votéî: par 13 
vehi conAs iC 

.   Sçrtu See otaervationg Se M. Lagmd- 
Ucfî^aul, concernant les verraa de eouleure,. 
l'ensemble du rapport s ét^ adopté. 

Unéanee » Uta levtm k H beuie« ML 

moiT, Tes tirlque^ 
(Je chau.T (t fr. 50 lu m.J ; Ja ruarbre et pa- 
lits en Lluc(15 fr. le m. au lieu de 10 fr.) ; 

marbres et granits en tranches et ouvrés 
(20 fr. le m. uu lieu de 13 fr.) ; asphalte, bitu- 
me, goudron eu brui, gra^, eji minéral, lat- 
tes pour plafonnages reifenduee ou sciées : 
verres h vitre, et Tous autres objets en ver- 
re entrant dans les constructions immobiliè- 
res, le blanc do cénise, le tilano de tine et 
les Hircatifs, les vernis de toute espèce au- 
tres que cwiK à l'alcoot, savons de toilette, 
Caisse parfum**?, coemétique«, poudres de 
toilette, pâtes de toilette, eaux, extrails, hui- 
les et essences parfumées non alcoolisés, 
teinture parfumée ou non. 

Malgré tout nous aurions tort de nous con- 
sidérer malheureux, La commission spécia- 
le de l'octroi a, en effet, d autre part, ap- 
porté ou règlement une importante modifl- 
cation, 

laxa   sur le maquereau, particulière- 
ment affectionné par la p'^pulation ouvrière 
lilloise, affirme M. Viildehèvre, va être ra- 

n'Oée de 0 fr. 25 ù 0 fr. 10 te kilo 1 
N'est-ce pus une grande réforme 1 

INCENDIE 
ru dn Pnkou|-à 
Pour détruire let mites dans une giifde' 

robe, Mme l'oteB. femme du distingue pro- 
l6ffHi'ur de la FacuMé dea Lettres, faisait 
ljrùlf;E, hier oprêe-midl, du peçier d'.^rmé- 
nie dans aa chambrr, rue du Paubourg-de- 
rtoubJÙ. lia EUa a'akaent» aa moment et 
quand elle revint tout le wfMSer de sa dmm- 
âea était en flaaunea 

L'alarme fut aaaajtät dowiM ; las pon*- 
piara de la rua Saint^tiabrial elde MBitua ao- 
Qoururenl et ils furent aidéa par deux soue- 
ufficierB, MM. DelpierTe,»er^nt-ina}or, et 
Leignalot, sorgeut-fouri-ier, qm tramlMttlnvit 
avec "eux l'incendie. 

D'in(portâmes colbMrtions de m&uble.5, de 
poTc^ainea et d'nbjeta d'art analeea tanai 
détruits par Te feu et endommagés par les 
flammes. 

A|M-6s une tbeore de travail, tout danger 
<-tiut conjuré Les dPgêls irréparables s'éJè- 
vent k p4us da 28.000 Iran« ; i* il a assu- 
raaco. 

lufc tout 1» ODWtelTooniwlL ImÉÊL « 
sa* k«k da raHieltr 9t't|fe a»Hj 

t TC« le aaaanffr ùêOX fCp ' 

iB^^ en ca» ae —*? 
dinafti faraa sjwÊ 
dhi faonBeillii & rM. 
eat dtepurra J» top» 

Poi^Wff  eD  fcvfiw 
m. JéuiOainUa. 

tnA fAaaoelaaaB ^ 
mil est préaidAa ' 
QL Rtdoux, a 1 
ree et dfatrlboé notaDMnenf dia aofflma M 
portantea aux alaiBlrâa de : la rue St^» 
veur, de la ma Maaaéna, delà me da temji 
Pbt, du quai de Is Baase-Deûle ete. ; OD BM 
que cet(0 Aaaodallaa de PtiiUBiautipea 
envnvé auaai aiMk kttoa de min aax nr~*^ 
innifluréa de Gread-Vbri^Pflitaae, etc., 1 
Voil* cert« da la f' •■™^ - • - 
aée et di^fne fHn e 

t-'oiyrâiaafloa <fc ce uiaJI'a <tD eeit« M 
très Mail iMupilae. Tll^^farilll'lllllllllllll Af 
bun-au, ea oaâM, ae onmose de li<oÉa 
cDmmmrtoaa a—ttqanant irfe activement: 
Alaa, 'nqtriNba pMV lea aeCadra et 1 iiaiiftl 

lur l'emploi dea fonda. Lejsrsdoit AMTV. 
s et oaneerta eonaMluarrt   Im seulea 

soorces de l'A. P. FI.; a«ah ttt a 

Les voleurs k Tœuvre 
Un «oil»déeali* aaa aa eaado« 

M. Kléber Lademas, camionnaiir   de   li 
maison Camus, s'et>t aperçu, bier vers midi 
et decni. Grand' Place, qu'on fui avait volé 
sur aa voiture, un colis de charcuterie d'une 

aleur de 50 (ranca. 
Una eoifuËle est ouverte (lar 11 Lamoor, 

commiaaaue du quaiiiuk 

Prêle-moi ta bécane poor aller vofr 
l'heure à l'égliee Saint^Cofberbie i\ deman- 
da lui paaeani, hier nprés-midi, au Champ. 
de-Mars, & un jnme cycliste, M. André Vau. 
lant, 12 ans, rU'' Dikermann, N. La pendule 
devait être arrêtée, car lympruntem" n'est 
pas encore revenu, il a dO aller cbercfaer 
plus ioin une pendtde es marche. 

Qui dit mmttm dM valear 
Les lectaurs se aoaateiMal da cambriola- 

■e de lécole de fiit« 4e la rue Vanliioyen : 
le jeune Joseph Vanianhoaah. tO ana, rue 
dea Guioguettea, 63, ccm-ainc» de ce v^ fM 
gratifié d'un procés-verljaL Ca jaune garne- 
ment vient de- reconnaître un autre lareln 
commia chas un* vctain«, un« montr« en 

'■W* - 4* t^tmmmw/m IM»«» t#i"d ■■»■aüfc 
'uur six 3CU3. Il accusa maintes personnes 
lonoraMne de lai avotr acheté cet objet, ain- 

si qu'Un grelot de Wcyetotte dérobé rue Ju- 
les-de-Vicq. CBB personn« — un garçon de 
recette«, un laitier, un ganter, etc, — purmt 
IHVuver leur innoeenoa et caaqae fo«, im- 
perturbaUemanC, te gunla dlaail : » Ce «est 
pas lui, j'ai menti I 4 

L'eiUfoMt ODBtiDO« 
— Mme Dhoeyre. bijoutière, s'eat aperçue 

pn rentrant hier soir cbei elle, lÛB, rue Bo* 
c-hcr-de-Perihes. qu'on lui avail oéroM 3S0 
francs dans un coffret. 

Deux voyous ont volé à l'esbrouffe, 
liter soir, pleure Wicar, une aomma de 1(1 
francs k un chiinleur ambulant, Joseph Afi- 
cel, 57, rue des ranneurs. 

DN COHMBNCGItENT DINCQIDIE 
Dons une dépendance de la re^torderie de 

coloD WaJlaert, rue de Bondiin, a eat däda^e 
la nuit demise' UD commencanoid d'îDcen- 
lUo qui fut éteint sons que lus pofupiere de 
Mulubi aient eu à intervenir. 

r; 
engager nos   concibnreos A K rendi« 
jours en ftiula i caa festivW^ 
■n appaftaM son obole è I'Maod 

Philanthropique du Nord OQ fiait de la 
vorance ef de la matoatmi. 

Quant aux secours, ils »ont toufonnr 
trtbué»   dh-eeteme«*   aaxlnwr«e<' 
aucune djsttnetion d'opinion' ni de 

La soin; ^ftie J'.^aaoeiaHon -"  
a obtenu un snooès égal au 
la troupe de M.  Meyer, OOUSDV 
artiste» qui   généremement —~ 

i' 

concours, furent lofiguement applanÂc 
"»'   P«Bx Drume« ,>t .\. Labbe, '      * 

IHlois, si estimée de naa (___ 
ntoyena, trouvèrent nfHomment devant «iV 
un paMitt-qai leur lénmipiB ft raaMaa J» 
priaer sa aattafaelion. Il en fut de tamm M 
Vfme CAapeWer, qui sur sa Harpe'eaAaaCfrl 
ntrir une reauoKe de Msier er uaa BaMÉJa 
d'Haeselmans. 

CADVM 

'^6*te aasariaHoB flmarite en ISB par Adt 
™»o«i« et«W oBMe 6 Lifc tkitf «Ts«» 
pari^irae daaa las mttieiu artiaèapeB et AM 
geuxaoilBiHiiiHiiiiMBH^ , Iwa aon ^um- 
"^ '*»*-*^ ■—" i*^ rTiwiaai 
ner, notamment, là qMutùai fliwmihii m 
la aoeiéM doatt l'actif dtewse maiotaauri 
OT.OiO ffanaa. 

S0U6 raaive imfiulsion donflAe par son 
préBident, M  O&enr Umkftat de Try, la so 
cié*é a doubài. an. l'e^aai  da i|nelqueB ar 
DMa, la lUNObn da aas mamtoroa iMnonu 
eta aMpnenlé o^uj^ M mnotm* aar» 
jiaaa- "^ 

ptnlMliM  *  Try a oNM m tiauMn? S 

Uiai, àM. Jatae Damr; 
M renawmart- rtpuna *■ rtDunipuM« par Rf. la «|î 

L «i lui e aoeord« la isil 

|ui d»- 
daiHe d'or de la maturité. 

Aprèa avota- bdt r*Me de M 
puis trè» laai^m^pa eai aaMri 
de la soaiAl* 4m Aftiataa ^Isiliimi 40 ». 
k, U. DoutrelandaTnrdoi^laMralaèJEi 
ÛBoar Peut et^tM. Dem qai «A«t4 ML 
Damq une yalaie dov aa ncaa daa pioiM 
seur.s d« Conservatoire de liUe 

l>i réiinino prililö au milieu .ieg vivate fia 
l'assonibléo. 

UNE REfiMITTABLE  IW^M 
Le sang a coulé hier soir, vers onaa teOa 

res, dana on ealé *o centre, à te s ""   ~ 
ne discussion entre les frères M.,., 
très cUt-nls. Francois M... a été Hnên'i 

:meot bleaaé à tvtéte. 

DERNIERE HEURE 
KTOK»  X>::é:X>êOECES 

La Grève 
DES lfiSCRITS_ MARITIMES 

Incidents à MarseHle 
MaiîL'iUi', IM juin, 

l^a inscrits maritimes en grève ont lenu 
<l,.i».s lu soirée une réunion uu cours du la- 
quelle la situation a été examinée. 

.\ la sortie W inédits det^eenUirent rue du 
i:iievaller-noze et tirent une violente mani- 
iLüiiiÜon devant \n Boursi. i\u Travail. 

I_i police intervint pour disperser le.- nia- 
iiifMliHils. une bagarre se produisil au 
Cl lirs de laquelle deux arrestations ont été 
•iporéos, 

Lu: (li prochain, affirme-t-on, les dockers 
so joinilront au mouvement 

I,.-- .livlvt.-!.-, ijiii jirn.jua j)ri;.iiil d'etuienl 
ienuä en ditiorg du mouvuiitenl grévi-^le des 
ijt.iijl.«. meniiccnl à leur lour de cesser le 
.i;tv:til. Ceux de Marseille tiendront deiiiaiii 
ine ii°»emblée giHiérale : on s'attend à la 
tri'.ve [■ên*role pour lundi malm. Tout porte 

cp'ir'' ijue hur-! rair-n-ades    des    autres 
JOflg si.iviMnl ret exemnie. 

France et Russie 
M. RRfMMits I nrifi <4IF,a! Lu TOAR 

■-■i^hu'v.^. 2* jdtrt. 
mil .-iK^tuleur de Fran- 

' .'iiLe à Peterhof, 

,' :   à   M.   Oeotges 
'- ■■   ...■Jlal, 

L. iHiri.'-n ,1 , Mt V. ijn^ l'entente est rom- 
f-W" -ntre !a Kr.ince H ,a Russie snr lou- 
IM It s questions de pcHftlqu« internationale 

M   O*^^--, 

L'I(1CIÖE(IT 
Fasso-allemand 

LMrrlUtion en Allemagne 
Berlin, 2S juin. 

Ln presse u|lt.<iuande ^rnibie -l'accorder k 
voir dans l'arreatutiuii du lieutenant Uolun, 
k A!<:\iindi'ovo. un acte de représailles exer- 
cé i>tir les.ButoriU^ ruaaea. 

Le " Lokal .Anzetger u 5'ea.pnmc k peu 
près en ces termes ; 

H (^est vraisemblablement, dit-il, à lilrc 
de revancLo que le gouvernement russ« u 
ordonné iaireatatiün d un officier allü- 
iiiand ». 

Dfjjii. selon cet orgnne, l'office impérial 
des .affaires élningérea a entrepris des dé-< 
marches pour obtenir ta mise en liberté du 
lieutenant Dahm. Ojiendant, on déclare 
datif) lea milieux officiels, que le ministre 
de la Guerre vient seulem»;nt de saisir de 
i incident l'oWico des affiurea étrangères, de. 
sort« que ce dernier n a iias encore, à l'heu-, 
re actuelle, eu le temps d'intervenir. 

LE BI-CEME\AIRE 
de Jean-Jacques Roussena 

Pan», 28 juin. 
Devant une ékiquenle aasiataïKe compo- 

sée en majeiir«partie dintellectuete et é'^ 
tiidinnl.*, a eu li.ij |,i sê.uice uniVi-rsitaire, 
littéraire ^l arli»ti4fuf nr^aniHée a U\ ï^orbon- 
ne nur le comité des fékf>, pour te deuxième 
rpui^naire de J.-J   Il'iun.^eaii. 

A In ifili'iine. on remarquait : WM. J-an 
Hicheitin. iJé lAradômi.' française, qm pré-. 
aidait la fête, aasist4 d« M. Uank   rectevj 

'de l'Universitô de Paris; AHred Croise!, 
I doyrii de la Faculté Jes Lettrea; lirnest- 
Charles Dihiler et Pépeplant, memlires du 

I eoiniték baron Rousseau, I un des représen- 
I tanta de la famille de Rousseau, Bernard- 
bouvier, de [L'niversité d^• Genève, Viard, 
pn^sidert de l'A. G. 

I .\u moment où M. Charles, au noan du co- 
mité du b4-cent«iaire do J.-J. Rousseau, va 
prenlre la parr^le, une ivioilenle interru]Aion 
jetto le ti'ouDlo datia la aaüe, dee proteota- 
luifw se foot antendre. 

I M.Cltariea essaie d'expliquer ensuite la vie 
, de itotw«euu, iiiuts ;*! nouveau son djecoiav 

msl haelié par !CB mlernipticma daa proiteatu- 
lairce Cca manrfPsUrtJoiis se sont reprodui- 
tes pßiKiiiiit ILS dJtAjours de MM. Uemard 
Bouvier et Hicdtepia. 

IM salle était lM>iileinse It a tAJ>i procéder 
k une trentaine d'e<i|)iilisiara. Tro» dos ma 
nifeiAanta ont iHé coruhats nn ccmmiasairiat 
de la Sorbonne, mms leur iirrestation n'a 
p,is éW uwinlenu«. 

LE PROCèS'HOUSSARD 
TLIIU.-;, L'S jriin. 

La chaleur est accablante dtiiis le prétoire. 
L'audition des témoins continue. Lea époux 
Menant, domestiques chei les époux Guillu- 
iln, donnent l'emploi du temps de Mme Gud- 
lolin dan? la journée du 12 juin. Mme .Me- 
nant ;t enlendii Mme Guillotin dire k son 
nuiii de ne pas enifporler son revolver en 
liarlant pour Tfiira. 

Le représentant du ministère public de- 
mmide A Mme liiiillolin [wurquoi e'Ie n"a 
pas pris Piiul Hdiismiid comme mcm'ire du 
conseil de fumiMe, <-<>nBlitué pour 'e jtune 
René. II!« dea époux Gtiillolin. 

Mme Guillotin : •< Houssard était en dé- 
HHcrnrd avec M. ttuiltolin i>ère, c'est [uur 
(•'■Ile rat.sor» que ja w. t'ai paa dé.îiRrté ». 

Les antres lémoigtiages n ont présenté yue 
peu d'intérêt. 

Demain, plaidoiiie* et Tcrdlofc 

La R. P. — Les Cheminots 
Purb, 2^ juin. 

Au cours de aa réunion, le gioupe socialis- 
te unifié a déoidé de demander k la Cham- 
bre de poursuivre sans délai la dist^aion 
de la r(^ornie éloelixide. 

Il ft reçu d'autre part une délégation de 
cheminots révoqués, qui a iiisiad" pour qui 
te groupe demande à la Chambre de ne pas 
se .si'paier .sou.s inuU' repris la discussion du 
projet Briquet. 

Un sait que M. Qilquet a proposé de de- 
mander aux compagnies une retraite pro- 
portionnelle pour loii.i les révoqués ayant 
BU moins 15 ans de service. 

Les Elections contestées 
DANS LE NOBO 

Les affaires aulvnntcs ont été mises en dé- 
lièéré, au Conseil de préfecture d'hier : 

Soiat-Saulve. — Protestation de MM. Gue- 
tavft Dremiére el Mathieu contre M. (Jiarles 
Cenelle, eunseiller municipai 

WavrfB. — Déféré de M. le l'réfet et pro- 
testation de M. (Ärti Fhuiient contre les opé- 
rations éleclorules du deuxième tour. 

Salnt-Benia. — Prot&ntälions de WM. Gös- 
set et Mlllol contre l'élection do deux cm- 
-veillera. 

Déféi^le M. le Préfet contre l'élection de 
MM. Boulonnois, Co(|Uart et Avet (2* tour). 

Salnt-Aybert. — Déféré de M. le PrMet et 
proieslfllion.s de M. Julien Bâtard contrj tes 
conseillers élus nu premier tour. 

Rnlln le Conseil de préfert ire a rendu le« 
arrêtés suivants : 

llexpofede. — l^ prui-ê* vi<rbAf eet rtntiHé 
p.nf I'lldjcMM-tion de M. Mas'^ilis, qui e»fl ins- 
ont pnrmi les Him. 

I.e^ antres pTitiwlJi'iinj* eont reje^é»'^ 
llonchta. — MM. Mxrcri l'liiitn(>e <H Pa-ui 

Pcbr-i.'r: sont prr-■] ,!it^-* cfin'-Mcr* niMnh'i- 
pi.ux. 

taAUf-lea-Lanaof.   —    Le.-«  protoataliooe 
,9oDi rejeta |)oia im d«ujt toàr$r 

Boubalz. — Lee pTotaataUona sont reje- 
tt-es. 

Sata-Polerlea.   —   Les protestationa sont 

Saint-Amand. — M. Kugéne Broquet est 
procluiiié uhiire au li(M ei place «ie M. Henri 
Vemer. doiit l'ùti-ctioii est aunuiée. 

Le« prolesta'.i:>ns conlra lélectioD de l'ad- 
joint sont rejetées. 

Beljigny. — L'élecljijiii de M. Léon Delbay 
(vt aiiiiulée. 

Bâchant. — Las fM^Mlationa sont reje- 
téos. 

Fenabk — Les piotestatiJUS sont r^jet^«. 

Ldu-, 

Paru de la Bravelle le lieHleiiaRl 
it vaisseau Dnlerlre fail UM 
chute à Bélheiy. 

Remis, ;;s ,uin. 
Le lieutenant de vmsseau Uuterte, parti 

ce mâtiné Douai & twrd d'un biplan pour 
se rendre au camp de Ch&lons, avail fait es- 
cale k l'aérodrome de B*theny. 

Vers U heures il i^uitla cet aérodrome par 
la voie des airs, mais presque nussitùt une 
panne de moteur rol>l)gea ä revenir à terre. 
Malheureusement l'dtterrissage fut effectué 
dons un champ de blé et l'appareil du lieu- 
tenant Dulertre capota on touchant le sol. 

L'offieier fut projeté dans l'Iierhe où il de- 
meura évanoui. Le médecin-major Thérot 
qui visita te blessé peu après laccidenl a 
constata une fracture de la éheville droite et 
UDf fracture au pied guuche. 

IÖB triste accident 
dans !a Hante-Deôle 

Xm   PGRISSniniSTB   SE NOIE, MALGRE 
LES TEhTTATIVEfl DC SAtIVBTAOE 

l"n piTiibli' .lei-wïeiit a'aslpnuluil liter soir, ! 
k 7 11. 10, daat le cvi&l de la Haute-DeAle, 
entra l'«cltwa 4u Pool et ^ CitadaMe et tfi j 

p.iasaretie da jordtn Vauliiui. Vn Jeun« 
iMNnme pagaymit dana une pÉriaaoirc. qanjiA 
pour une cause ^ikcoimue aon enteroatiaai 
se retoirna et la ramavr dlainna. Oa teefai 
tout d'alKtrd de le retrowrer avec des guf'fi 
prMéaa par daa raarini«* ; ce n'eat q». 
vinfîl minutaa aprée mie l'on «mgea A i-" 
vaiir le i>ers(MWei de Vteota da oolaUoa C 
quai Vniiban. MM. Six. prAaMoit f 
geiips liHois, les maltree-nitigi'urs I' 
"sergent lu i3' et (.'.inonne, de l'école 4 
latiuD, ttauMàirent tit s« iataeaaL4" 
Pendant phis d'une ilemi-heure, Ba I 
lili^ent on vom lear» piuogtaadafl 
de retrouver linloiliiné vivant. 

L'obscurité seule les jn-C-fi d.-us leur i 
cite tVhe. 

On put Nilln savoir que le jeune l _. 
«vdil   quille   le-rtaM de M'iii m S-taÄcp 
IWKK une pétH^autni de oe ulub « { 
IniWfc- jwj ^rage un vflo portan' 
au iiiMn <le Ml vanAt-lIe, 9V; ni« 

A    dix    h»uren   45. «m  in.^n 
avnna ((iiiMé lei 
dtkvre ii'étail |i.< 
rinierB ineitin" 
une     otMuWeUe         _.   j.._^ ^- 
cn*>iuices, *a Sairuiir devait a'ê 
eiivejle  a'<uTMP!r au dMSua  de l'a 
é4iiit imnnergé le corps... 

Le cadavre de l'inlorluné jeune 1 
été repMié wra miouit eb ramené an dorn. 
eile de ses parente dont la douleur aal lUn 
vrante. 

Paria, »j 
Le Jijurn'd "Hicift promulgue    ca 

nn    d«NTet aux termes duquel eat    a 
agent de chaugc, prés de la Bmima da 
M. liure Plorw. eu remplacement ( 
Rinile Tiagm, dAmiaeioimair-s. 

1       • ■  - ill*c. — La ow 
'■ Uni 
. M. Fri 
<'»nea et d 

l.r  r< 11   itv<. I  l'i.s  {.;ir le fOUT ^ 
briques. Les   dégata. aaaw^'l 
fiO.WO f  


